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« Je ne pense pas que l’on puisse être totalement maître de son destin mais 

que ce sont les épreuves et les joies de la vie aussi bien que les rencontres 

qui tracent notre chemin […] En définitive, la géologie est peut-être venue 

à moi plus que je ne suis venue à elle. Je n’ai eu qu’à me réjouir de cette 

rencontre, qui m’a procuré de nombreuses joies et satisfactions tout au long 

de ma carrière ». (1) 

 

Ainsi s’exprimait le professeur Michel Vigneaux à l’évocation de sa carrière 

qui fut longue et extraordinairement remplie. Il vient de nous quitter alors 

qu’en juillet dernier, l’AGSO (Association des Géologues du Sud-Ouest) 

fêtait son centième anniversaire.  

 

Sa vie fut riche d’évènements qu’il a su traverser avec courage et ténacité : 

la seconde guerre mondiale, l’exode vers Bordeaux, l’occupation, la 

résistance, la libération, l’enseignement supérieur, la recherche, les prises de 

fonctions universitaires, la création de l’Europe, les réseaux de coopération, 

les programmes de recherche/formation, … 

 

Né à Noyon le 1er juillet 1921, il s’oriente d’abord vers les mathématiques mais la Seconde Guerre Mondiale 

l’oblige à fuir le nord de la France. Parvenu à Bordeaux, il entreprendra des études en Sciences de la Terre. 

Résistant de la première heure, ses activités de terrain lui permettront d’œuvrer activement contre l’occupant.  

En 1956, il est nommé professeur de géologie à l’Université de Bordeaux et fonde et dirige l’Institut de 

Géologie du Bassin Aquitain (IGBA). Il s’est alors entouré de jeunes collaborateurs à qui il a su confier la 

responsabilité de créer et d’animer les différents services d’un laboratoire de géologie moderne dont il a su 

rapidement faire un fleuron de l’océanologie française. À l’IGBA a succédé le Département de Géologie et 

Océanographie (DGO fondé en 2012), aujourd’hui devenu le laboratoire EPOC l’un et l’autre associés au 

CNRS. 

 

Ses multiples activités l’on conduit à travailler en Aquitaine à la recherche de nappes aquifères (à partir de 

1949, et notamment à la demande du maire Chaban-Delmas pour l’adduction d’eau de la ville de Bordeaux). 

Il a collaboré avec les pétroliers et a ainsi participé à la découverte de gisements pétroliers (Parentis en 1955). 

Par ailleurs l’IGBA a contribué à l’étude préalable aux grands aménagements de la ville de Bordeaux (Pont 

suspendu d’Aquitaine, Quartiers Mériadeck, …)  

 

Membre éminent de l’Académie des Sciences, Belles Lettres et Arts de Bordeaux, Chevalier de la Légion 

d’honneur, Conseiller auprès de nombreuses instances (UNESCO, Ministère des Affaires Etrangères) et de 

personnalités politiques, il est resté tout au long de sa vie impliqué dans de nombreux projets scientifiques. 

Bien qu’ayant eu une carrière exceptionnelle qu’il semble difficile de résumer en quelques lignes, le 

« Professeur » Michel Vigneaux restera pour tous une personnalité attachante de par sa simplicité, sa 

gentillesse et son formidable optimisme. Bon voyage Professeur ! 

« Le futur réservera des surprises bien agréables à ceux qui sauront voir. Que je regrette de ne pas pouvoir 

être encore là dans quelques décennies ! » (1) 

 

 (1) « Mémoires d’un géologue à travers son époque, causeries avec le Professeur Michel Vigneaux », 

Bérengère Clavé-Papion, Editions Terre et Océan, 2011, 238 p. 
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